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Bride of Chucky 

D
ans la capitale d'un pays où deux solitudes s'affrontent parfois avec beaucoup plus de 
hargne qu'ici (et où le rapport en pourcentage majorité/minorité ressemble au nôtre), 
tous les films sont présentés en version sous-titrée dans les deux langues officielles. 

Ainsi un film en néerlandais, par exemple, est présenté avec sous-titres français; un film en 
français est présenté avec sous-titres néerlandais et un film, disons suédois, est présenté avec 
sous-titres dans les deux langues officielles. (Oui, c'est de Bruxelles qu'il s'agit.) 

Oh, je sais! Il suffit de prononcer ici le mot sous-titres pour qu'on nous rappelle qu'au 
Québec, hors festivals, la majorité des cinéphiles ne veulent pas entendre parler de sous-
titrage. 

Mais en cette ère des tnégaplexes, le vent est à nouveau favorable au sous-titrage. En effet, 
dans ces conditions, est-ce vraiment utopique d'imaginer une ou deux salles (au centre-ville 
de Montréal, de préférence) où l'on pourrait systématiquement projeter des films sous-titrés? 
Ainsi les francophones, qui sont habituellement privés des versions originales des films étran­
gers, pourraient, en même temps que les anglophones, avoir droit aux sonorités et aux into­
nations de la langue originale. Les anglophones, quant à eux, n'auraient pas à attendre la très 
ponctuelle vitrine du festival Cinemania pour avoir accès aux films francophones. En adoptant 
ce système, on accorde un plus grand choix aux cinéphiles (version originale, version doublée 
ou version sous-titrée), sans nuire aucunement à l'industrie québécoise du doublage. 

Il est vrai que, parfois, les copies sous-titrées en français ou en anglais n'existent tout 
simplement pas et on peut imaginer que les copies avec sous-titrage en français et en anglais 
soient encore plus rares. Qu'à cela ne tienne! Ce sera à nous de réagir. On nous répète sans 
cesse que Montréal est l'un des centres mondiaux de l'infographie et des nouvelles technolo­
gies et que cette industrie est généreusement subventionnée parce que c'est là que se trouvent 
les solutions au chômage des jeunes. Utilisons alors ce savoir-faire et développons, au sein 
même de cette industrie, un secteur sous-titrage. 

Le fait de rendre un beau film plus accessible à un plus grand nombre de spectateurs ne 
mérite-t-il pas au moins l'attention que celle accordée par exemple au développement du 
dernier jeu vidéo Destructor 3? Q 
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